
La croix de Fernand Forest — C'est avec une joie 
profonde que l'on aura appris la réparation tardive 
et méritée dont Fernand Forest vient d'être l'objet, en 

étant nommé au grade de chevallier de la Légion d'hon-
neur. Né à Clermont-Ferrand en 1851, Forest vint à Paris en 1871. Dix ans après, il prenait le brevet pour 

un moteur à gaz vertical rotatif, à ailettes de refroidis-
sement concentriques. L'année suivante, il créé un se 
cond moteur, caractérisé par l'hélice circulaire qui est 
enroulée en spirale autour du cylindre, partant de la 
cullasse pour aller jusqu'à la gueule. 

En 1888, Forest fait breveter un moteur à cylindres 
îrayonnants ; puis à la fin de la même année, il sort 

son moteur compound à marche réversible et mise en 
marche automatique, d'ou meilleure utilisation des gaz, 
et application aisée à la navigation automobile. Au 
même moment, il invente le carburateur d'huile lourde 
qu'il enveloppe d'une circulation de réchauffage ali-
mentée, soit par l'eau qui avait servir à refroidir le 
cylindre, soit par le gaz de l'échappement. 
Enfin, il met complètement sur pied le mo-
teur à 4 cylindres verticaux à soupapes commandées 
par abre à cames, à détente prolongée, à l'allumage par mangéto et régulateur sur l'admission. 
Il faudrait un gros volume pour retracer l'oeuvre de 



Forest ; contentons-nous de dire qu'il est le véritable 
créateur du mùoteur automobilé et par suite, l'un des 
hommes qui auront le plus contribué à l'avènement de 
l'aérolocomotion automobile. 


